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Sachons bien qu'il n'y a qu'une façon de gou
verner; c'est d'être le seul maître.

Dans l'Etat,il ne peut et il ne doit y en avoi
qu'un: l'Etat.

La neutralité de la part des autres pouvoir
ne suffit même pas; c'est la soumission qu'i
faut.

DUROC.

EDUCATION ATHEE
La V'érité monte toujours sur ses grands che

vaux pour parler de l'éduication athée; et parlan
de Vaillant, elle dit:

Et il est allé presque de lui-même au devant du
couperet. L'éducation impie que les francs-maçons
nous ont infligée porte déjà ses fruits, enfante des
caractères qui ne croient pas cn Dieu, qui ont en
quelque sorte la passion du néant, et qui dans cette
vie ne trouvant pas la jouissance qu'on leur a fait
entrevoir seule, qu'ils ont révée comme leur seul
paradis, semblent avoir pris pour devise : " L'anar-
chie ou la mort 1"

Ce que Bossuet ne croyait pas possible, ce plié-
nomène contre nature que les païens eux-mêmes
n'ont point connu, un athée, un être humain qui n'a
pas l'idée de Dieu, qui a perdu jusqu'à la notion <le
la conscience, la franc-maçonnerie et les lois scolaires
l'ont réalisé dans le pays très chrétien. Dans nos
écoles soi-disant neutres, c'est-à-dire ennemies <le
Dieu, - car nul ne saurait être neutre envers Dicu,
- le nom divin n'est prononcé que quand on le blas-
phème.

Pour juger de l'hypocrisie de ces jérémiades,
il est bon de rappeler que Vaillant est un élève
de l'Ecole des Frères, qu'il a reçu son édu-
cation dans le milieu le plus obtusement catho-

lique qui existe.
Et il n'est pas le seul des anarchistes fameux

qui soit dans le même cas.
La Vérité elle-même ne nous trace-t-elle pas

le portrait suivant de Sébastien Faure, le con-
fident de Vaillant:

Figure très curieuse à étudier que celle-la, car i//ne

s'agit Point d'un homme vulgaire, d'uin /ycau coine
Emile Henry per-du par ' Université Sébastien Faure
est né -à St-Etienne en 1858. Son père faisait le
commerce de la soie, et la famille comptait cinq en-
fants : tois frères et deux sSurs. Elevé par les
Jésuites de cette ville,:Sébastien fit de brillantes
études, et entra au noviciat de Clermont. Sincè-
rement pieux, doué d'un beau talent de parole,

d'abord attirant, il annonçait un orateur de premier
ordre. Son père mourut, laissant une situation finan-
cière embarrassée. Alors sa mère et son frère aîné,
qui paraissaient mécontents de sa décision, le firent
sortir du noviciat.

Eh bien, où est la différence ?
A quoi bon jeter des lamentations au ciel,

puisque c'est la même chose partout ?
Pourquoi ne pas attaquer le vrai coupable,

l'état de choses actuel de la société, les fautes
des gouvernants, les erreurs de la plouto-
cratie ?

- Mais non, la Véri/é n'en veut démordre; et
t elle dit

Qu'est-ce que cela prouve ? Cela prouve ce que
tout catholique reconnaît, savoir, que même la icil-
leure instruction religieuse n'est pas un préservatif
infaillible contre les monstrucuses erreurs de. l'a-
théisme et le l'anarchisme.

Alors, pourquoi insulter ceux qui ne croient

pas à l'in faillibilité de l'instruction religieuse et

qui préfèrent s'attacher au perfectionnement dle

l'éducation sociale ?

CHENIER
Mercredi prochain, i i avril, M. Fréchette

fera une conférence au Monument National, au
profit de l'oeuvre de la statue (le Chénier.

Le discours d'ouverture sera prononcé par
M. A. Lépine, dépuié, et M. le Dr Marcil
prendra la parole après M. Fréchette.

En outre, plusieurs orateurs distingués se

feront entendre, et tout fait prévoir que cette

soirée sera aussi fructueuse qu'intéressante.

Le CANADA-REVUE doit des remerciements à une

institution de Montréal, qu'on appelle " 'he Key In-
demnnity Co." On paie Soc. par année, et si l'on

perd son trousseau <le clefs, il est rendu dans les 24
heures. C'est ce qui vient de nous arriver, et nous

sommes heureux <le publier le fait. C'est éviden-
ment du progrès moderne, une invention diabolique,

enfin, tout ce que l'on voudra, mais c'est tout de
même fort commode. Avis aux intéressés. On s'a-

bonne au No. 654 rue Craig.


